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Après avoir créé l'homme, .Dieu le plaça

dans le Jardin d'Eden pour le cultiver

et le garder.-[Genèse, n, 15.]

' eureux ies clticalcurs, s'ils saaient

aj j recirr les aranltages de lerT c*on-

di o -rr¡le.]

St. Hyacinthe,-Province de Québee,-Mercredi, 7 Fêvirer 1872

i *

ao-Les abonnements daten du 1er
et du 15 de chaque mois et sou!t de pas
moins de 6 mois, strictement payables
d'avance, Une augmentation de 33à p
cent sera faite aux retairdataires. Pour
discontinuer il faut avoir payé tous
arrérngos, et donner un mois-d'avis par
écrit.

TARIF DES ANNONCES.

Première insertion, 8 ets. par ligne,
chaque insertion subséquente, 2 ets.

Adresses d'affaires, $3 par année.
Annonces Commerciales, et autres

traitées de gré -à gré.

MrJoURs DE PuntrCATro..-ditiofl
semi-quotidicre, Mardi, Jeudi, Sumodi

Edition Hebdomadaire, Vendredi.
Tite Farner's Journal, Jeudi.
Le Journal d'Agriculture parait le Mer

credi de chaque sonaine. Le prix de
l'abonnement est do Un écu, ou 50 cts:
d'avance. l'as d'avance 81.

Camille Lussier,propriétaire-éditour
imprimeur; Bureaux -Imprimorrie-resi
dence, maison on briques a deux étages,
coin nord dus ines Cascades et St. 1ya-
cinthe, St Lyacinthe.

U'ONDITIOBS D'A.BONýEkMENT
-o-

3fois parsemaine, 12 mois, $3,6 m.6l-50
do Et.Un. 12 mois 84; 6 m. 82

1 fois par semaine,12 mois 61-50,6 m.'75c
do Et.Un. 12 mois 62.00,6 m. $1

1 an d'avance, 1 f. par semaine Can. $1
e "i "i "i E U$2gb

Faner's Journal, 12 mois d'avance e1
Toutes lettres, etc., doivent être

adresses, (franc de Port) comme suit.
CAMILLE LUSsiEz,

13ureau du Couarier
St. Hyacinthe,

C 0 R R E S P O N D A N C E.

le lis dans la Minerve:
" Il y a cette année cinq Jeudis dan.;

"le mois do Février, même choso ie
se représentera pas avant l'année
1900."
Permettez-moi de corrigor cette

erreur, et d'informer vos lecteurs,
qu'il n'y a ou quo trois fois Cinq Jeudis
dans le mois do Février du dix-septiè
nie siècle, cn 1624, 1652, 1680, même
nombre dans lep dix-hiitiomoin siècle,
on 1720, 1748, 1726, qu'il n'y en aura
quai trois fois dans le dix-nuvième
sièclo, comnim suit, 1816, 1844 et 172,
que le prohain mis de Fevrier qui au-
ra cinq jeudis ne sera qu'en 1928 et non
on 1900, comume lo dit la Mlerce, et,
ensuite en 1956 et 1984, trois fois pour
le vingtième siècle.

C'est parce que les années sidéra'os
n'ont point, 365 jours et 6 heures.

Votre dévoué Serviter,

La coul pagnle .er. Les ateliers de cette
conipagncie, situé. près dui l'ont Bekeul, seront
vn opéraotin v as là nr.

Doux voater, dont l'un Il piis dle loii-
gieur ut lautre de 125 piedssont C-n consitruet-
lion eu c-. Moimient, ait F'ort de Prre, Iuii-
toia. Unn voyagemil entre le lie iManitoba el
Wiinlipegoosen, entre Portage do la Prairie rt
le portagu dit lac cles Cèdres. I'autre .elierit
"te derir. place avec l-s Morstgnes 1I1-
lleuses un siviant le cou di - i s;teli-

eons estrayùns 1 sý cha1iir tsdura
port dui comité (lu secours de lirngo sur lai
di.stribition des secors aux incendies:

SIa été érigé 5,.19 ,iaisons cui abritent plus
<L. 20,000 pe-race. a e ili biii 1

it-las. 25,339 coiyertuireg, -,: tonnes d
charbon, 4,-159 poêles, 1-O,OO vûtem.n

wIIlholimes, (lu femns et. dn lnrts et 22,WIl
palires (il, souien s. Je i101<111.0 du fa ccii it.a

e r r qui rrésente 81t
Ic 9î) tille personnes; Parmi elles se troutvit
.IS5 familles traçae, : f milles siiîssc, '2:
fannnilles belges et s1 famnilles canmiciîitellni.

JOHN .ILItil DE fEULY. ,ici • e iîoms du ceux qui coiposenit le Tri-
St. M')arc- liviirc Chambl.r ) bunail rle Gemiei auiqueI a été référéela questi-
Mercredi 21 Février 1872. f on de l'AltIbaima :

L'Ilon. Sir Alex. Cockbuirn, L'i-rnnct et

-On mande do St. Joan, Terro Non- J"gc en c,,-t, représentalnt l'AnIgleterce ; In'lotn
, d e Chart s Francis Adamna, relprCsentiLnt les Etatr-

ve,qu nne com-agUn e is ; Son Excellance lu Conte Eélopis, reprr-
a i\lontréal pour la pêche au vcau ima- sentant litalie ; M. .acobl Sinmplity, représi-
rinf; la villo do St. Jean souscrit une tant lc Suisw, et le laon d'I tiljula, repre-I-
partie du capital. Deux magnifiques tant le Brésil.
vapeurs, l'Islande et leGroönîlaid,ont
été bàtis pour l'usage dela compagnie. Eny dseosew-York araSa,.ics9duits-e

On rapporte que Sir Iu-h Allenc est soit S29.os pnr tète. Pendant lit mcme anné

pour berucoup dans cette entreprise. Boston a payé r tSO,.20 ou 3G par tète.

COURItR DU CANADA . I.- -- 1; qC ,diclc dic ccuctc auc sh~ k c

Il1 est question d'établir à St Ronu-
aId, au printemps prochain, deux ma-
nufactures, dont l'une pour la fabrica
lion du papier, et l'a itre pour manufatc
tuircr Jus madhines à condro Un capitil
do $20,000 a déjà été souscrit pour
mettre on marche cette dernière et l'on
doit commencer bientôt lI corstiuction
d'une usine.

Il y a déjA, sur la rivière Etchemiti,
pulsieurs manufactures qui emploient
un grand nombre d'hommes et qui ont
cont"ibué aux progrès sensibles qu'a
faits ce village depuis quelques années.
St R:nnuald a doublé depuis dix ans sa
population qui s'élève aujourd'hui à
4,000 âmes, et promet de devenir avant
peu un centre manufacturier très-inpor-
tant. L'Echo le Léyis,

m arii i, i i ai e consan , i a . oe ,e-s.
Si(ix Cityl calsant des doinniges îýi.oîc $11iCi,-
<100.

ru home tnia noin dc Diaîoia, ia-aialitt
niecrenIi ài li graitgod<l j gaIatctt:ine

dAyInîu, ovstctitfuit ti pir la viluit: 8<hîcc1
mcbre.

Sir ugh AIan, ti t h la , a4 ri, dani
unti dir st. llém'nimportante déclarationt
qu'il e.-t prèt à construire l chuein du it -
tpie, -u'il IL une compagnie toute frm c et,
que ses offres sont n!tnellUmeniit devant le goui-
vernenîc-mt féral, <pi naturellement nie peut
les repoussetr, sans violer, vn quelque. sortt,
l'esprit dc lit loi.

Nou: puîbelaois dnns un autre endroit uin is
dû M. Mori..son onfrant de vendre son pont àl
une sociétô. Lies personnes expoe.g à se ser-
vir de ce pont feraient une lionotii .pié-cul'intî
Cin acceptant ces cotlitions.
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On nous écrit do St. Guillaume :
Voici les noms des journaux reçus au

bureau do poste de St. Guillaumo:
Minerve 13; .ouveau-Monde, 13 ; Dai1
Witness, 1 ; Semaine Agricole, 1; Opi-
nion Publique, 6; Journal des Trois.-Ri-
vières, 1 ; Constitutionnel, 1 ; Gazet te de
Sorel,11 ;Messager de Sorel, 6 ; Courrier
de St. Ilyacintlie,10 ; .Nation, 5 ; Uniou
des Cantons de l'Est,3; Pionnier de Sher-
>rooke, 1 ; Journal d'Agriculture, 3

Il y a dans la paroisse de St. Guil-
inume quatre-gros mngasins et quatro
petits magasincts; les boulangers sont
au nombre do deux ; il y a dans le vil-
lige deux médecins, deux notniros, un
horloger, un tailleur, un peintre, un
meublier, un voiturier, einq menuis'ers
un cordonnier, deux selliers, deux ma-
çons, quatre forgerons, deux maisons
d'entretien public, y compris lo grand
hôtel pròg du déýpôt d. chemin à Lsses
de bois: il y t à St. Guillaume les ma-
gnifiques moulîins à scie eCt à farine de
MM. Sznéoal et celui de M. Wilson
il y a on outre cinq antres moulins à
scie do plus petites dimens'ons ; St.
Guillaumo a l'avantago d'avoir une sta-
tion télégraphique(. Cette année, les
chantiers do billots et autres bois em-
ploient tous les bras ;. M. Senéeal doit
faire coupùr pour son moulin à scie do
St. anillaume plus de 70,000 billots,o.
M. Wilson doit approcher le nombro de
50,000.

Depuis le mois de m.ii dernier, cette
paroisse a l'avanta.ge d'avoir la malle
tous les jo-Irs de St. Ifyacintho et
Sorel.

Un accident qui n'a pas -U hourou -
sement des consè·nneos aussi graves
qu'on aurait pu le redouter, est arrivé
au train de Québec, parti mercredi à
dix heures do Montréal.

Le train était composé le dix wa-
gons, le dernier était un Ptillmain. En
approchant do la station d'U plcn, uno
dus inils s'étant brisé, sans douto par
l'effet du froid, la locomotive, la tender
et le premier wagon déraillèrent, nais
sans âtre jeté cependant hors d" la voie.
Toutefuis, la dorn'ier wagon Puillnan
no put lésister à la secousse ; les lions
qui l'attachaient au train furent brisés,
il Lit lancé avec violence de la levée et.
alla retomber en dehors, d'une hauteur
do dix ou douze pieds.

Plusieurs voyageurs quai se tronv.ent
dans en wagon reçurent des coutnsions,
mais aucun no fut blessé sérieusemnt.

L'Hron. U. Desswulles a été atteint a
l'eil ; nous apprenons qu'il est nj i-

d'lhui tout à fait remis. Mmoe. PVwcr,
accompagnée de son fils, M. Power,
associe de M. Dunkîi, a en la ite
meurtrie; M. Wilson, de Qui buc, a ci
le brus brisé. M. Aubaine, île la mème
ville, a reçu quelques mations. mais
là, liurcusement se b, rîenît les acci-
dents.

Après detix ou tnois he0ur'es d'arrêt,le
trainLreprit sa marche et arriva lieu-
rousement à.la Pointe Lévis. Quelques
plîtsagers ont repris le chemin de
Montreal, mais la plupart ont continué
leur voyage,

0-

-4
ci'

CD



Lew cana~dienis aux Etats-Unai-

Tons les ans, dit la ilnerve
vriers canadiens se dirigent e
fule aux Etats-Unis quo souvent
l'ouvrage leur manque ; et alors ils
tombent dans la détrosse. L'année
dernière, à New -York, un grand nom-
bre ont dû coucher à la belle étoile,
faute de pouvoir se procurer du tra-
vail et le moindre abri.

Ce qui s'est passé à New-York se
répète aujourd'hui à Chicago, dit notre
confrère de Montréal que nous allons
maintenalit citer textuellement.

Les artisans do toutes les parties des
Etats-Ums et bon nombre de Cana-
diens ont cru que la reconstruction de
Chicago serait pour eux une bonne
aubaine. Ils comptaient sur des sa-
laii-es de $4 à S5 par jour vu l Lbon-
dance du travail. et ils su s..)rnt rendus
par milliers pou- aller aider à faire
surgir la grande métropole de l'Illinois
de ses ruines. Cotte incroyabe afflu-
ence de travailleurs a cu des résultats
dianiètralement opposés à ceux qne
l'un espérait. L'offro n'étant pas du
tout en rapport avec la demande, los
prix non-seulement, ont du b:issor,
mais un grand nombre do travailleurs
n'ont pu obtenir le moindre travail.
Après avoir épuise leurs dernières
ressources, ils se trouvent aujourd'hui
sur le pavé, vivant de la charité pu-
blique. C'est une feuille do Chicago
qui nous donne ces détails, et elle
avertit fortement les travailleurs des
autres villes de ne pas venir ajouter au
nombre des victimes de cet état do
choses. Car, ils s'exposent au plus
cruel désenchantement.

Nous savons que bon nombre d'ou-
vriers do Québec et Montréal oat l'in-
tention d'aller bientôt à Chicago dans
l'espoir d'y tenter uit bon coup de
filet, aussi nous croyons qu'il est de
notre devoir de leur signaler ces faits
qui doivent ètre de nature à leur faire
abandonner complètement leur projet.
Pourquoi les ouvriers de Montreal par
exemple laissoraient-ils lo pays pour
se rendro aux Etats-Unis / La saison
promet d'èt-e oxcossivement bonne,
des constructions en grand nombre
vont se fairo, on va riger même plu
sieurs édifices publies considérables,
tout annonce la vie et l'activité, et il
est certain qu'il n'y a pas assez d'ou-
vriers pour lo travail ei perspetivo.
1.1 est donstaté que l'an dernier la ville
de Montréal eut put donner de l'eni-
ploi à cinq ou six mille travailleurs de
plus qu'il n'y cri avait a la disposition
des manîufacturiers ou des contrac-
teurs. Les salaires s.nt suf1isamment
rémunératifs et, proportion gardée,
sont aussi élevés en genéral que ceux
que l'on donne aux Etats Unis. M.
Marshall qui voyageait l'an dernier en
ce pays a etabli ce fait d'une manire
indubitable dans Qon livre : " Tie Do-
minion of Canada," ainsi que M. Con-
bolly, député à la même époque au
ýanada par les classes ouvrières d'An-
rleterro.

b'AGRICULTURE 14'I

11 n'y a pas qu'à Montréal où l'ou- qui por mot à la compagnie d'entro-
vrage abonde. On peut en dire autant prendre le chemin ; on a voulu la -ven-
de presque toutes les villes haut.cana- ger de J'échee qu'elle viont d'eprouver
dionnes. A Oý.awa, par exemple, les dans le comte de Champlain.
maçons ont gagné jusqu'à $3.00 par Nous croyons quo cette détermina-
jour l'an dernier, et les contractours no tion de la corporation do Québec lui
pouvaient trouver assez do main-d'<eu- vaudra plus tard une grande prospé-
vre pour exécuter leurs travaux. Cette rité.
année, des améliorations publiques L'Hon. M Cauchon a dit à ceux qui
énormes vont se faire en etto ville, sont allés lui communiquer le résultat
des constructions en grand -nombre des délibérations du conseil, que les
sont commencées et lo travail sera travaux commenceraient au prin-
aussi abondant que productif. Pour- temps.
quoi les artisans canadiens en quêta
d'une meilleure condition, n'iraient ils L'Anglet ire e les Etats-Vnis.
pas profiter clos avantages qui leur sont Le siècle de paix qui devait durer
ofierte dans la capitale, comme en bien entre l'Angleterre et les Etats-Unis à
d'autres villes du Canada, au liou de la suite du traité de Washington me-
passer armes et bagages à l'étranger ? nace do ne pas être bien long.

Il est inutile do pretendra qu'il n'y a Les Etats-Unis ont, produit à la
pas d'ouvrage an Canada. C'est tout convention de Genève, chargé de régler
to contraire. La main-d'Suvre n'est los diflicultées de il'A/abama, un mé-
pas du tout en rapport avec la de- maoire par lequel ils déclarent vouloir
mande, et cela est tellement vrai, que recouvrer dé l'Angleterre tous dom-
déjà plusieurs sociétés anglaises so sont mages directs et indirects.
formees pour frire venir des travail. Cette prétontion de vouloir obtenir
leurs do la Grande-Bretagne. Aussi dos dommages indirects soulève on
l'émigration à l'étranger cri une foula Angleterre cde vives récriminations.
de cas, n'est que le fruit d'une déplo- On conçoit en effet, la somme énormo
rable manie, contre laquelle nous noe qu'il lui faudrait payer, si les préten-
saurions réagir trop fortement. tiens des Etats-Unis étaient acceptées

car, sous forme do dommagos indirects,
Nous apprenons que le gouvernement nos voisins pourraient fairu peser sur

provirciial a paye à la compagnie du l'Angleterre, presque tout locot de la
Richelieu, Drummond et Arthabaska, guerre americaino
la somme de $90,140. M. Gladstone, piqué par M. Disra-

éli qui lui reprochait de n'avoir aucun
Nous apprenons avac plaisir que la souci do l'honneur de l'Angleterre, a

filature do laine d'Yamacliche fonction proclnié que ce dernier pays n'accep-
ne aveu profit pour ses actionnaires. Ils terait point n
ont pleine confiance que les parts qu'ils base.
ont prises leur rapporteront à l'avenir D'un autro côté, les Etats-Unis ont
d'excellents profits. Ils viennent de fait dire par leur ambassadeur, qu'ils
décider d'émettre de nouvelles actions, ne changer-aiout point la nature do leur
au montant de $10,000, ot de porter reclamation.
leur capital à 30,000. Bon nombre d'ac Quo va t-il sortir de cet imbroglio?
tiens ont été prises sur le champ. Mo Nous n'en savorns rien. IL nous est
rale: EVourquoi ne construit-on pas plus difficile do croire à une guerre, et
de manuifictures? cependant, comment les deux gouver-

nomeurs vont-ils arrivés à s'entendre
Le Chein dc fer dua Nor d' après des déclarations aussi contra-

Cette entreprise a reçu dans la der- dictoir es ?
nière, quinzaine un coup qui pouvnit
compromettre gravement son avonir. On nous informe quo des souscripti-
Dans le comté de Champlair, on a ons particulières se fint en ce moment
refuser de voter les subsides que la dans lo comté de Champlain, dans i'ee-
compagnie lui demandait. poir d'efl'acer la mauvaiso impression

Nous sommes prêt à concéder a tout' produite dans le publie par le vote des
le monde lo droit d'agir favorablement contribuables de ce comté. MM. Hall,
oudéfavorablonient à une intreprise,sui- Price, Richardson, J Frigon, G. :
vant la manière dont onenvisage les ré- Bitoleu, Dr Grenier et le Rév. M.
sultats que sa réalisation p urrait Prico. curé do St.Maurice seraient à la
avoir. tête de ce mjuvenent. On nous assure

Mais nous sommes forcés d dire mimi que ces souscriptions particuliè-
que les adversaires du chemin de fer ros s'élevent déjà i $63,000.-
du Nord l'ont combattu dans le comté
Champlain, nveu une mal honnêteté La paroisse de l'Ange Gardien est au
désolante. nombre do celle qui aime la lecture des

Le imanifeste qu'on a répandu par- journaux et on peut en juger par le
tout, et qui est paru dans le Franc P-r nombre suivant: Minerv' 2; Nouveau.
leur est une cuvre d'une supr e Monde 2; Courrier de St.Hyacinthe 24;
injustico. Journal d'Agriculture 8; Nation 5;

Les journaux de Québec d'avant Opinion Publique G; Franco Canadien
hier nous apporte la nouvelle que la 4; Avenir National 6; M. le Notaire
ville de Québec a voté un règlement Meunier est le maitre de poste.
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FRAUDES FEDERALES.

La révélation la plus importainte qui
soit sortie js:iu'ià ce jour de l'nquCete
olîverte sua la Douane de New-York, se
rattache à une branche de l'administra
lion désignee sous le nom du Guneral
Order. L aervie ainsi dénomme co
siste en ceci : Qaianl tin naàvire ai n v-
i New York, les négociants qni ont
des mairchandises à bor I doivent retirr
cOs marchandises dans l'espaec dc qua-
rante huit heures; sans quoi elles sont
débarquées et transpartees dans des
entrepets spéciarx,où elles sont ensuite
réclamées. 1 e deuhargeencit, le
transport et l'emnmaigasiiago snt a la
charge du négociant. Or, cesoperationis
donnent lieu à des abus co!ossa lx, qui
se chiffrent par centaines de milliers
de dollars. lie moindre de ces abus est
que quelque soit le temps durant loqual
les marchaidises sejourien t en entra-
pôt, le destinataire est arbitrairement
obligé de payer un droit égaid en mini-
mui a un muis de sLorage. Bref, il y a
là une sorte d'extorsion sans antire ob-
jet que de taire la fortunied'uie poig'née
de favoris aux depens des initéréts legi-
times du commerce.

Bn sonmmne, cette spéculation, bi ve-
reuse qu'elle soit n'a rien de plus pataru
culièreiant odieux que los mille et tan
aitres vices qu iifestent les services
publies en generaI CL la douane en par-
iculier. Mais ce qu'elle a de plus grav,
et ce qui en fait un scatndale plus bruy
ait, c'est que l'iiquâte deame-ntre cbair
comme le joui
' le. Que lo titulaire de cette grasse
sineure, M.Lect, est in protegé parti-

i ulier du genteral Grainat, grâce aux in.s-
a.ces péromptoi're de qui il l'a obtenu;

2o Qîuo le (ait M. Leoi, ont toutes les
let tre, pendanit ses fréquents sejuurs
a Washingn, nit dati es de la Maison
I fainche, st le coinpagnon coinamenal,

ert el quelque sorte l'aîssocic des deux
Fecrétaires particuliers du président:
Y1 M. 'orter e: Babcock, ave : qui il par.
rage ses >iolits.
:i Que le président cim.ait parfaite.
ment cette exploitation et le. abLus' qjda
l'aimienteant,'car Lt pIlusietrs repraises il
eia ai été aiiformile par M. A. T' Ste wart,
sains qu'il ait jamriais i in lait pouraî' y
mettre un terio.

.1i n'est pas etoiniaait qo le gééaral
Grant S'eifraye. Cette eniquête, que les
Sénateurs attachies lt l'ainisration
sont hi presses de terminer, Un de trans.
férer ai Wiashiingtonî, où elle ne scra pas
si directelmiat sous les yeux dia public.
établit peremptoirenetii l'intert. di-
rect et la nomplicite immra nedtirdt de l'en
tourge ofliciel du prsident trant dun.s
les estroqueries dontl'existence ni'est

geût une grande péiétration, on pour- On nous écrit de St. Jean Baptiste:
rait croire que le général Grant a ét' Le chemin da for partant de Surel
trompé par Leet, Par!er, IT}dcock et doit pnsser p: r St. Jean Baptiste, et les

Dent. Mais le president n'est pas abso amis de ce viliaga sont à prendre tous
lumentun imbeeile, et il n-y a qu'un les moyens poissible pour reussir dans
i mbécile qui pût ignorerce que faiait, leur demande. Le chemin depuis St.
Leet. Charles vient en droite ligne à St. Jeau

Les dénonciation réitérées de M. Baptiste; le terr.in p'ar où le tracé pas-
Steo'art à M Grant flont tumber cette se est bien uni et les ingenieurs ont
supposition, et il n'est pas permis de declaré que par ce tracé le chemin serait
douter que celui-ci ne fût parftitemeut aisé à coAstruire et il n'y aurait qu'un
an courar.t do ce qui se passait. seul petit peont à construire sur la ri-

A ce propos, le Telegraph déplore la tvière des Hurons.
démoralisation génét aie dont est géné- Depuis le 1er Janvier, St. Jean
trée toute l'administration. Baptiste est favorisé de la malle tous

Nous sommes décidément, dit-il, dans les jours ; lo prix donné au conducteur
une ère de fraudes. Just- au monent le la malle qui voyage entre St. Jean
Où nous sortons des effrayantes révéla Baptiste et St. Hilaire, di.,taneo de G
tions conccrnant l'infamie du T:unmanyl ailles est de $10 croyons nous ; le
voici que se découvre un profond enn- nombre do journaux reçus à ce bureau
cer de corruption dans l'administration est comme suit: Minerve 1; Nouveau
de'la Douatn......Jam:is, croyons-nons, .\onde , ; Courrier de St. Hyacinthe
on a vu uin temps de relatehiement si uni 34 ; Opinion Publique 4 ; Journal
versel de la morale dans la via ïublique Agriulture 4 ; Gazette des Campa.
Même le président des Etart-Unis n'est gnes 2 ; Nation I ; Pionnier de Sher-
pas au- dessus du soupçon d'être vénal brooke 1; Aurore 1 M. Goulet est
comme le premier venu...... maitre de poste; M. Isaie Gingras est

Dans la révélation do la corruption le Secrétaire Trésorier de la munici-
de Tummrany, les démocrales ont <té palité.
réprouves et humiliés. Cotte leçon
maintenant commence à porter ses
frutas. Le peuple a vu que les démo-
eratesont été aussi empressésa, dévoiler
les fautes de leur parti que les républi
eins eux mêmes, qui ont tout intérêt
à faire retomber toutesles imputations
s or leurs rivaux politiques. C'est main.
tenant le tour de lai démocratie de se.
couer un peu les corrupteurs répupli-
cains en signalant letré maReuvres i
la Dcuane, etc

Liazare Marehand, cutivateur de
Wolstown venait vendre un plançon de
imerisier ia Stanfold. Comme il se fai-
sait tard, il coucha en chemin, chez M.
Israël 3eauchèe do Cres'e Nord. lie
lendemain matin, saniedi, il alla à l'éta-
ble pour atteler. En entriant, sa jument
le ruai dans te has ventre et lii fit une
b!essure dont il mourut le dimanche
matin. Le juré A l'enquête, rendit un
verdict d'accord avec les faits ci-desus.

Las messieurs dont les nons suivant
ont été élus memailbrias ut forment partie
du conseiI-dle ville de lai vi lie le Berthi-

Conseillers: -Pefer Rab tem, Hen-
ry Meek, M. A Laferrièr'e, Thn-
mias Lord, E. O Cuth bert et laidore
Fernet.

)Ir. E O. Cutlabert a été réélu mai
re, et iL. F. X. Laford a été nommé
de nouveat Secrétaire.Tresorier.

Dalis la nuit de jeudi der'îier, d'infâ
pIluts triée par persoi ne tras coquits soit entrés dans l'étable

La seule question qui rste à éclair d'un nommé Cainpbell u'Aeton, et Cou
eir','est de savoir-- si Girant est uin Co pèrent presque comltplétemient les pottes
quin ou unie dupe. A-t.il iosé Leet doe ses <tdux chevaux.
ai M Criininel I pour partagea' ses profits
ou Leet a-ti cguirlande le Président nes richeu de Terreneuveeont t plus
et nes$ de SUai it fluiCO aIOLI g'rie hian-max cutte alunée que les années précé-

seq finm? ýi C'était un9p lirauro Oli ex tiariiteg, ils devront jouir, pair eonsiquetea, de
plus de comfort.

Uniae inoni"antion a ruiné 500 habitant de
'.11 - te. Hélène, ancien lieu d'exil de Napo-

léon [er.

Oaa nous informe qu'ain médecin et in ne-
taire, de ême qu'un tailleur et un cordonnier

oîuvernaient du .grands avaaigsares en allant
blétablir tun village de West Stflord. On
<a.raîit avoir plut de détails en s'anrtiessanut ia

M. àlutssé, sur les lieuix.

On nous écrit de St. Charles
Le village' de St. Charlos est tiés

anxieux d'avoir dans ses limites la
station du chemin do fer de Sorol Ù,
Chambly, et les ingénieurs doivent,
tracer ces jours ci une autre ligne pour
voir s'il n'y aurait pais moyen de passer
au village, par le prmier tracé, le ehe-
min passerait à un mille et demi du
village. Nous croyons que l'avantage
do la compagnie serait de passer au
village, car outre que St. Charles soit
uneplace importante pou' rl'exportation,
la Compugnie aurait tout le traffic de
St Mare et un peu de Verehlèr'es,piesque
tout le haut je la paroisse dic Lapré-
sentation qui toeihe à St. Chai'les;uus
sommes sous l'impression que si le
Chemin passe près 'lu village, la muni.
cipralité devr'a étro appelée à donner un
aide.

Vo=ci le nombre les journaux reçu&
au bureau de St.. Carles, dont M. Le-
blanc. est l'habile maitre de poste :
Minerve 14; Nouveau Morde4; Mon-
treal Gazette 1; Op inion Publique 9 ;
Semaine Agricole 2; Courrier do St.
Hyacinthe 13; Nation 3 ; Journal
d'Agiicultuie 1 ; Gazette de Sirel 1.

L y a dans cette locualité un institut,
dont un grand nombre de citoyens
forme partie, et qui existe depuis une
dizaine'd'année.

Le Gmnd-tronc vient de placer sur sa lignc
un magnifique char pullman qui porte le
mon de notre cité: St.Hyacinthe,
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Courses a a Trot à Nt. yaclinth e. 3 Bourgeois, 4 Black Diamond.
4e course. - 1 Atlass, 2 Cour de Lion,

Ls courses qui viennent d'avoir 3 Bourgeois ; 4 Black Diamnnd dis-
lieu à St. Hyacinthe, sur le rond de, tancé.
l'Iton. M. Laframboise ont surpassé Unu bourse du 100 piaïtres on1Verte à tous
tout ce que nous a1vons vu do bien en chevaux du 3u classe. 60 piastrcs le prumier, 25
fait de courses. A part un brouillard, piastres le second et 15 îiastres le truisi2me.
lu premier jour, le temps fut splendide 10 eitreus.

et le rond,au dire toas le-; proprietiirs Brandy, jument rouge de Alphonse
de cheuvaux était ce qu'on pouvait dési- Plourde de St. Grégoire.

.rer de mieux. César, cheval brun do Pierre Morin,
Il fut payé 36 entiées et au.delà de de St. Hyacinthe.

30 chevaux s'étaient réunis plur se Clampion, cheval cendré de Pulletier
lisputer les ,bourses. Aussi le plus de Montréal.

grand intérôi. n'a cessé de se t inifes. Black lRawk, cheval noir do Chnrlos
er durant les trois jours. Larivière de St. Hyacinthe.

L'a0 fluonce fut considérable et l'on Bob Kiog, ch-vai rongo do E 1. Du
train admi-able. Mess. A. S. Maynard ford de St. Hyacinthe.
et, Ed. Duford qui organisèrent ces Canadien, cheval Brun de G. Souligny
couroes et les dirigèrent si habilement de St. Basile
méritent les plus grands éloges. Aucu- Poil et Plume, jument blonde d a
ne course en hiver n'avait encore été Pierre Chicoine do Verchères.
couronné d'un si beau succès sous tous Midnight, cheval noir !e Thomas
rapports; ces messieurs tont amplement Murphydo Sherbrooke.
dedommagés -Je leur trouble et de tous Bob, cheval cafe de Joseph Baudreau
le reproches qu'ils ont pu s'attirer, et do St. Marel.
même de l'accident dont M. Duford fut Coq, cheval blond de Thimothé Dan.
la victime. Au départ du second mille, soreau do Verchèros.
dans la 3e classe M. Duford qui tonai. Tons ces chevaux prirent part à
le dedans fut serré do trop près, renver- cette course excepté Ghampùn.
sé et trainé par ses habits, ce ne fut le courso.-l Bob King, 2 ick
qu'après le passage de ses 6 concurrents fawk. 3 César, 4 Midnight, 5 Bob,
qu'il put se relever, se rembarquer et 6 PpiI et Plume, 7 Coq, 8 Brandy,
arrier le O. C nadien distancé.

M. Maynard & Duford méritent donc 2a course.-l Midnight, 2 César,
la reconnaissance des amateurs de trot. 3 Blaek luwk, 4 Ioil et Plume, 5 Coq,
tes et ils l'ont bien gagné. 6 Bob King,7 Bob.

.DM . M. Morin , ilmer loy, Victor Brandy s'est retiré de cette course.
Sicotte et J. O. Guertin agirent comme 3e courso-l Poil et Plume, 2 Cesar,
juges, et ils surent rendre justice à tous 3 Bob King, 4 Midnight, 5 Bob, 6 Coq,
les nombreux concurrenis. 7 Jlack ]awk.

Toutes les bourses furent vivement 4o course.-1 Bob King, 2 Poil et
contestées, et les le et 3e classes portè- Plume, 3BlacklIawlc,4 Cesaiy 5 Coq,
rent l'interêtà son comble, 9 chevaux 6 Midnight, 7 Bob, distancé.
dans la3e classe, trottèrent c'est assez 5ecouse.-l Bob King, 2 Black
dire que la lutte dût être chaude. Ifawk, 3 Poil etPlume, 4 Césnr, 5 Coq,

Vu le grand nombre d'entrées et ac Midnight.
trotteurs les courses durèrent 3 jours.

Nous donnons ci-dessous le rapport sCOI<J Joui.
détaillé de chaque course. Une bourse de 50 pidstrns ouvrte I tous

Bob chev'l cAf d osep Baud. i.r

PREMIER JOUR.

Une bourse de $45 ouv :rte à tous chevaux
quï n'ont jamais trottè en Courses Lubliques
24 piastres lepremier, 12 piastres le secondet 8
ptigre' le troisiène. G entrées.

Atlass, cheval noir de T. B. Derrick,
de Noyan, comté de Missisquoi.

Ceuiy de Lion, cheval brun de J.
Vigneux, de St. Guillaume.

Lady Head., jument blonde de Pierre
Langevin de Montretl.

Bourgeois, cheval rouge de Joseph
Deguire.

César, cheval rouge de Léon Plamon-
don de St. Hyacinthe.

Black .Diamond, cheval noir de End.
field de Verchères.

Atlass, Cour de Liou, Bourgeois et
Black Diam2nd seuls, prirent place.
le course.-1 Atlass 2 Cour de Lion,
3 Bluck .Dinmond, 4 Bourgeois.

2o course.-1 Black Dihmond, 2 Cour
de Lion, 3 At lass, 4 Bourgeois.

Se course.-1 Atlass, 2 Coeur de Lion,

piastres le second et 10 piastres le troisième.
5 entrées.

JAlidnight, cheval noir de Thomas
Murphy de Shcrbrooke.

Lucyj nient blonde d. Joachim Vi-
gneux de St. Guillaume.

,Salnon, cheval rouge de F. Vallière
de Repent igny.

P1catoq, cheval rouge do A. Fontaine
de St. Pie.

Aîgle Gris, cheval gris de C. Thibault.
le course.-1 Midnight, 2 Peacoq,

Lucy, Salmon et Aiglo Gris distancés.
2e cours.-1 Pencoq, 2 Midnight.
Se. course.- 1 Midnight, 2 Peacoq.
-e courso.-1 Midnight, 2 Peacoq.

Une bourse de 150 piastres ouverte à tous
chevaux de seconde classe. 00 piastres le pre-
mier, 40 piastres le second et 20 piastres le
troisième.

Adélia, Jument brune, de Joachin
Vigneux de St. Guillaume.

Champion, cheval cendré de Louis
Jétté de Montréal.

Champion a emporté les trois bau.
ches.

iROIsiEME( JOUR.
Une bouirse de 25 piastres ouverte à tous

polain1s de 3 nus. 12 liastres le pr, mier, s
pinstres e eeid l t 5 pinstIes le tr isieme.

Black, cheval noir (le A. Buusquet,'le
St. Denlis.

Gin, cheval rouge de M. Messier, de
St. Charles.

Bhich e>mporta les trois bunches.

Une bourse de Ï5 pinstres ouverte à tous
chevaux (ui int jnmni.is rien gngné. 45
piastres le premirr, 20 pfiastres le second et 10
piastres le troiesi le. 6 entrées.

itlass, Lady Hlead, liob King, Black
Diamon:d qui ont deji trotté da,
oiirses precédentes.
Bayard, cheval brun de Ls. Archam

baultde St Marc.
Chevrei, cheval brun de D. Duval.
le course. - Blaclc Diamond se reti-

ra avant de trotter. le Bob King:
Atlass, Lady Head, Chevron, fîr.nt
distanceus.

Bayaîrd se débisia de la course avant
la partancc.

Une bour.4e dle 200 piastres ouverte à tous
Chevaux Trotteurs. 125 piastres le premaier,
50 piastres le second et 25 piastres lu troisième.

&zanne jument rouge delM Beau-
pré d'Yain;ska.
Repeater, cheval blanc de M Quintal
de Montréal.

Champion, cheval ecendré de M.Louis
Jette de Monlréal.

1ère course.- le Suzaîne, 2e Ru-
poter, 3e Champion.

2a course.-le lipeater, 2a Cham-
pion, Se Suzanne.

Se coure.-lc etpcati, 2e Suz e rie
3e Champjion.

4e course -- le Stzînne, 2e Repieater
30 Champion.

5e.-l Repeater, 2e Champion, 3o
Suzanne.

Une utmbreu e déSutation, composée des
priucipani h<oenums. d.drmires de Québec, s'est,
rendue lundi à la rèsidunce d i Hon. M. Lar -
gevin, et oun a longuemment parli de l'établisse-
ment d'une lignm seini-nensîelle autre la Cin-
nada et les Indes Occidentales.

L'Hon. Ministie des Travaux Publics a pro-
mis tout son concours dans cette nouvelle
entrprise dont Québee et toute la Puisaneo
ne pourront que bónefiuiergranden.nt.

Le secrétaire de la Trésorerie des
Etats .Unis a décidé que les émigrants
des provinces de l'Est dit Canada, peu.
vent passer avec leuré wagons et leurs
effets de ménage dans les États duNord
pour se rendre à Manitoos, sans payer
do droit.., pourvu qu'ils donnent des ga.
renties suflisatntes qu'ils sont des émi-
grants. Dans quelques jours, dee ins-
tructions seront envoyées à ce sujet aux
collecteurs de douane américains.

Nous sorn 1n.s croyablenent informé que les
travaux pour la constructiou d'une station à
St. Tlyacinthe commenceront au moia d'avril
eu printemps.
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Four dêJeuners-Elîp's Cocoa Cacao de Epps TP RRES
Agréable et riconfortant.- Par une connais..
:since parfaite des lois naturelles qui gouver-
n±ent le tr"vaIl du la nutrition et de lia diges. A Watrloo, P. Q., ln emplcement d'une
tion et par une attentive application dus pro- dimension Convenable situé n centre dè ce
priétés salutaires que contient lu Cacao bien florissant villago, à proximité de lEglise catio-
choisi, M. Epps est arrivé à fournir à nos tables tique du Palais de Justice, lu Bureau de Poste
pour le déj.uner, un breuvage délicatement ut du marché récemment Construit". C, t em-
aromatisé, lequel peut nons economiser bien placeineutest bâti ' îîq bloc en
des ménoires <te médecin."-Civil Service Ga- briquesàdeuxétages, tout nuftet ma-intenant
:elle. p ié.~~elZe. occupé comime nagà:sin et résidenceprve

Pour prép'arer ce CrocOLAT, il n'est pas r.- Les ttres du l'immeuble se--d cîit sont mcoi-
cessairede la faire bouillir testables.

LES PAQUETS SONT ETIQUETES Pour les conditions qui sontdus itus libr-
JA MES EPPS. & Co., Homoeopathic Clemnists les. S'adresser à Waterloo, au propriétaire,

London .SIDIL BEAULNE,

POUR QUELLE RAISON. Le Dispensaire LOUIS
dles Etats-Unis parle de l'écorce de cerisier St. Hyacinthe, 14 Nov., 1871.
sauvage comme étant un des plus.excellents
remèdes indigènes. Une analyse du Dr. Prac- Le soussigné offre un ventesL lle terre si-
tar constate la présence, d'empois, arcanson, tuie à St. Paut d'Abbottfo-d, Comtù de Iou-
tonnin, acide gallique, matières grasses, lining ville, à minchegin di lEglisu à St. Pie ver-
muatière colorante rouge, sels de chauit, et saut Sud-Ouest de li Montagne d'Yamaska, de
potasse le fer. Il obtint aussi une huile n1o1- six arpents sur trente, ayant 135 arpents un
tile avec dle LPacide hydracyanic. Cette pucoree itue~~~~~~~~~~~~~ aedc'cieldryai.Cteéoc pcau, prairie et Culture, avec verger etjarlu
est un bon tonique, calmant l'irritabilité ner- le rest, un BEAU BOIS DE RESERVE Coin-
vyuse, et lus àrtères. Il est adnihable, dans picnînt DEUX SUCRE
les débilités d'estomar, ou du système, unis à Une BONNE MAISON EN PIERRE, DEUX
l'irritation. Quand il est pris un abondance, il GRANGES, 11ANGARet AU'ILE IIATISSES
diminu l'action du cœur à cause de l'acide hy- dessus érigécs; avec i. 11RAU RUISSEAU
dracyanique. Ce remède er t trèé utile dn les desendantde la montagne,quifourni PEAU
fièvres scrofuleuses et la consomption, dans lit DANS LA MAISON aux BAMENTS et AUX
dyspepsie et les tièvres intermittentes. LUó. PARCS et qui donne de pus un POUVOIR
corce de Cerisier Sauvage entre pour beaucoup D'EAU CONSDERABLE pendant neuf à dix
dans la composition du fameux médicament mois de 1 année. Conditions faciles.
indien le Grand Remtds Sha. honees, qui gué- W. w. O'DWYEI.
rit comme par enchantement. et duarc rcmlme 'onitsrri t. Cot 17

J'ai employé le Syrop c<amîposà d'IHypopbos
phites dle Fellow"', très souvent dans ma pra-.
tique tant dans les maladies de 1 estomac,
telles que consomption, bronchites, etc., que
dans les maladies des enfants du premier âge,
ou de lit poitrine des intestins avec de grrands
succès, et je le considère supérieur à tourte
autre préparation semblable mise devant le
public.

CIIANDLElt CRANÈ, M. D.
Halifax Nouvelle-Ecosse.

Un cas du liuimatistne chronique d'une sêvé-
rité inaccoutumé guéri par lo Lininienît Aniodyn
le Joùhnson, a été Certilié par une du nîos échain-
ges. Une forte bosse était sorti sur lesto-
nie et semblait faire partie des os <le l'esto-

laite.

Le mot le pins douxdatns notre langue est
Santé. Dès les débuts de la maladie employez
les remèdes co lins et i ppréciés. Pour la dys-
pepsie ou l'indigestion, employez les Pilluten
Prgatives ie Parson. Pour la toux, les rhu-
mues, et maux d'estomach, employez le Linii-
inuis An'odin. de .ohnion

Les médicaments du jour sont
LE

EL.MEIDE Le MEDE

DU DlU

PERE BRUNO PERE BRUNO
Qui est un ANTI-DOULEURluniversci et la

VENACEE DES INDIENS qu1 surpasse tn le-
tivité toutes les SALSEPAREIL LES.en usage.

En vente chez tous les pharmaciens et spé-
cialement ch.z les propriétaire%s.

PI(.; ALT & FIL S,'
ue Pharmaecens-chinsiistes.

76, Rue Not;: ame,coin de la Rue Bonsecour,
MOblTREAL

P Consultat; n. gratis.
3 .septensb.c 1871.-

Un super be emplacement situé à Waterloo
P. Q. A une dimension convenable, avec
dépendances consistant en une magnifique
bàtisse en briques à deux étages et dk lite-en
face de lhûtel FOSTEII IIOUSE " à une
minute deu la Station du Chemin de fer, gral.
ge, remise, etc. La bâtisse c n briqiues est
occupée depuis pluisieurô années comme inaga
zin et résidence privée, et puiutanssi servir pour
un hôtel ,sne license d'hôtel est garantie par
le vendeur à tout acquéreur. Poir les condi-
tions qui sont <les plus libérales.

S'adresser aui Propriétaire à
:,ICIIAEL LEONARD,

ou à
LOUIS JO DOIN, Notaire.

Waterloo 8 Nov. 1871.

Dans la paroisse le St. Dominique, 3c ran g
une terre de deux arpents de front sur trente
de profendeur ave maison, grange et autres
bûtisses îpour les besoins de la frne.

Puis de trente arpents sont un bon état de
culture et dans lu reste onî peut trouv<r de
quoi ehaifer la maison pour toujours.

I/s conditions seront faciles. Polr plus dte
détails, s'adresser sur les lieux à

.1. BTE. IA VIAU.
St. Domiiqu,25 Noviibre 187 1-3 mu.

Un t b' lie et grande maison ei Ibr'ques, de
40 pieds sur 30, eritoirée id'un joli bîoenîge, et
possédant îles dvpendanus iiio ls.

Un jardin planté la rbre s fruitieis fait partie
d1o l'emplacement qui a trei-e percht s et deu2
pieds de front sur trois cents pied - de. profon-
deir, et est agréaibleineiit .,itué sur I-i: bords de

Yamaîskn, dinila proisse le St. HIyacinti:e-
le-Confesseur, près dii pont connu aitrefois
gous le nom de Pont l'Heureux.

Polir les comiitions les personnes qui dési-
reraient ILcheter sont priées de s'adressur à
i Hôtel-Dieu.

St. Hfyacintli-, 20 janvier ;872.

Une terre de trois arpents de lirge zur vingt
arpent de haut dans le rang Ste. Julie paroisse
de St. Hugues, avec M tison, G iiie, limgard,
etautres bâtisses.

20. Une tcrre de 3 arpents de front sur 21
de profondeur, dans le Rang de St. Prime,
paroisse de St. Guillaume. Les conditions
seront très libérales.

S'adresser au propriétaire au Rang d r Ste
Julie paroisse de St. Hugues.

LEANDIRE TURCOT.
St. Hugues 3 Février 1872.-3m. p.- '

A VENDRE
LA RlUCilE AIIIL L EE de VAILlQUEï

OU
I UCIIE DE LA FERMIERE CANADIENNE.

PRIXS2.50.
BOITES A RECOLTER LE MIEL PUUR LE

COMMERCE.
PRIX CHAQUE 15 CENTS.

Les personnes qui achètent cette ruche, pou-
vent b'adresser aiu soussigné peur avoir les
renseignements qui les rendront capables. <le

Bien hiverner les ruchées d'abeilles et de
n'en point perdre.

D'emnpcher les abeilles 4e se piller entr'elles.
De les enpclier de s'épuiser par trop essai-

D'avoir des colonies fortes en abeilles afin
de faire une plus grande récolte le miel et
'd'éviter la teigne d'attaquer les ruches.

Aussi une foule d'autres renseignements <lui
assureront à ces personies .e surccès dans la
culture des aceilles.

Les personnes qui feraient, ou feraient faire
les ruches, ou dus boites à récolter le miel sur

le plan de celle de la Feriière Canadienne,
avant que d'un avoir acheté le droit du sousi-
gné, seront poursuivis poir usurpation le ses
droits depalete.

Le soussigné fabrique nu choix deS nehe-
teur., ioutes espèces du ruchls améliorée.,' ou
peut aussi se procurer de ces ruches chez M.
Wn. Evans, à Montréal, et chez M. 3laynard,
à St. Hyacinthe.

T. VALIQUET,
Apiculteur, à St. Hilaire Station.

Dimanche dernier, dans l'api és-diner, il a été
pe;du depuis l'école des Saints Ange, un cette
ville, à St. Pie, une chape en casimir carrotée
par grands carreaux, avec un carreau brun
foncè, le bord blanc ut brun.

Tonte information tendant à le faire retrou-
ver sera reçue avec reconnaissance chez Ed
Chagnon, près de l'école des Saints Anges en
cette ville.

St. Hyacinthe, 17 janv 72.

Le Mari-Marie, tiensnach ô
re : j'arrive justement deu lat vi lle
etj'aîi npporté avec moi toute
notre commande, th6, café, cali-
cot, et enfin une charge de......

.' la F1emmue.-(linterrompant,)
et tu as oublié le Pain-Killer.

Le Mari.--Ah, non i je ne pouvais oublié ce:-
la car tous les magasins en sont reniplis et lu
plus les cloturca, les roches et les naisons sont
remplis d'aliches qui nous y font penser, 'lles
ont " Pain-Killer," écrites en groseNs lettres
Le iiarchalid dlit que le l'iin-Killer il vrait étre
dans toutes les niaisons ut dans un endroit oi
on puisse le trouvé inie à lia noirceur

La Fenmne.-Il faut que cela soit Ion, car la
'femme larsonl ne l'élèverait pas jusqu'aux nues
comme elle lu fait.
. r-Le Pain-Killer est un reindd pour les
douleurs internes et externes. Les maux inté-
rieurs, Crampes, Spanes, Fi·oids suibits et dé-
rangement d'intestins, q elques Gouttes dans
pe Pleau(drnneront un soulagement a immédiat
Cosmme dIUiment il est Sans égal, il LIrrûte la
tuuleur instantanément. Soyez çertaiin de nouns
erocurer la bonne faite par Perry Davis & Son
dd veniAu pair tous les pIharmcieis et leS gro
cures.

15'février 1871
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REMEDES ", RADWAY
Santé!. Beauté!!

Sang fort, pur et riche-Accroihso
*»nt de la chair et du poids-_

Peau transparente et
beau teint.

Assurês atous.

SALSEPAREILLE RESOLUTLVE
DE

R ADWAY.
A îlecctué les guérisons les plus étonnantes

Les cliagemaîents que le corps subit sont
si rapides que cluiî'jîe jour on le voit

accroitre en t hiair et un pesanuteuir

Les Scrofiîlea, la Consomption dans leurs
fortmes milItiiisi les ttlcéres à la gorge, à lat
bouche, les tîttuiers, les wattx d'yeux, Le distil-
lement des oreilles, les yeux, di nez, le lai
liotcel, les mualaedics de la peau dans leurs
formes les pIls daigereuses, les éruptions, les
érésypales, les vers dans la cnir, li t. igne,
les tumttuitre, les cancers, les transpira itins lia
nuit, le peuvent échapper IL .liiielice de la
Salselir lle de Raidway et utn usage de quel
ques jours prouvera a puissance cuai tire.

Non-s,'uilemaenit la SALSEPARELlLIE ne
Radway .xcelle tois les remédes cotnuîts,tais
elle est le seul reiide positif pour LES R1O-
GNON - ET LA VESSIE, Mitlatie Urinaire, la
pierre, la dinbéte, la goutte et autres nlitdiî's
anatitlogu es.

Dans toutes les vonditions la SALSIet'A-
RELLLE RESOLUTIVE de RADWAY, ailée
par l'application du READY RâL[EF de
RADWAY, à l-épine di rsale et avec Jean intes-
tins rtguliarisâs par Une oit deux des ILiULES
REGULATRICES le RADWAY atir jour,
produira bientôt une guérison comnpléate. Daus
peu de jours le patiîent pourra foncuionnr vatis
dtnleur, et ton aritne repnidra son étn' nor-
anal
TUMIEIUR4 DE 1.2 ANS GUIEIIS PAa I

RESOLUTIF DE 1RADWAY

Eeverly, Mass, 18 juillet 1869.
Dr ladwny.-J'ai u iune ttieur dais les

ovaires et les intestins. Tous les muédacins
am'out condamnée. J'esaayai toutt eu. qni tie
fut recommandé, mais rien n'y lt. Je lis nin-
ge de votre Iésolutif, mais sats y avoir aucutte
cunfilance. J'en pris six b'uiteilles et une liolte
île lîules et deaux liouteillea. île votre Reiady
Relief et je ie sens uieux et des plus heurteu
ses que je ne l'ai été depuis 12 ans. Vous
pouvez publier ce témoignage si vous voulez.

IANNA Fi P. KNAP.

Le Ready Relief de RadwaY
Guérit les douleurs les plus grandeB

EN MOINS .DE 20 MINUTES

LE, IIEAi)Y Il bIEF DE RAMY
GUEITii' TOUTES LES MALADIES.

C'est lu premier et c'est le seul

R médé contro les douleurs
Qui arrête iistantanéCent les douleurs atroces
soulage les iillamiations et guérit les conges
tions des potinons, de P'cstomia -, des intestins
on autres orgailnis par une appliicatin e une
à 20 minutes, qttellu que soit li violence de la
douleur. Etes-von cloné star votre lit par uti
rliumaaatismt., étes-vous itdi rmte, nerveux, nå
vraigique an neenb pIr lia atinde.

L READY RELIEF DE RADWAY
vous procurera souligemeit

inis atant an .
L infllimruntiotn des rognons, Pinflamation

de la vessie, l'inflta ation des itntestins, la
congîstion des poumon, le mal de gorge, li
dilicultê de respirer, la palpit tion lit cSaur,
Slhysterie, le eropit, la diphlterie, le e tarrle,
Ilinfienzi, le mal le tét,, le nal aie dents, la
névralgie, le rluitnitisme.

L'application du READY RELiEF airle Ii
parties affectées par la maladie proctl - d<l
soulngemient.

Vingt ydnttes dans un d..mi-verre d'eaui gué-
riront en quelques instants les caranpes, les
siasies, les bruletients d'estomac, la ininidit
uit cœur, la diarrhée, lt dissaitterie, les coliqtuuls
toutes les douleurs internes.

Les voyageurs devraient toujours porter tue
bouteille dît READY RELIEF DE RADWAY
avec eux. Que qu as gotuttes dans de l'eau pré-
vieîiiront la inaladiaie provenant d'una chaniuige.
ment d'eau.

LA f-I1 4VRE.
Nul rimódi tiiu Monde :e guérit la lièvre

aiutaasi rapildeim tît, aveu Viido das Pilules de Rtaad
uny, que le IREADY RE LIEF de Ri lia ny.

LE ARPi.E.1Y REIJF DE ,A Il -AY
est la reméde le meilleur, le plus sûr et le mcil-
leur marché <lotit on puisse fatira u sige.

Pers uonne
tir sera plus torturé par la five", s'il prend de
READY RE JEF de Ridaaîy et tient ses in.
testins eti oadr avec les Pilules de Railvay.
Des centaines de personnes dans l'ouest pei-
vent l'attester.

N. ].-Voyez ai chaque bouteille porte un
boueon ci enottclhouîc.

nli vente chez toits les droguistes,
Prix 25 eents.

Uie lettre importante d'un homme éminent
et résidant à Cncinnati, Ohîio, connu t depsis
4r) a1N ax editeurs de livres dans ti s les es Pilules Purgatives

DU DR. RADWAY
Nw-Yr, 11t. SANS GOUT.

Dr. Rndwy.-'her monsieur.-Le senti-
ent d devoir a egg faire coaieent recouvertes d e gm do

atien pulie cevi qu.'îe deit votire adeitia titi' Purgent, régularisent, purifient, nt.tai public c qu a produit votre mté decine sui talent et fortifient.moi. Penidani L pluienrs ainnée, j'ti été n!ï'cté
do quelque malaise datns la vessie et les orgn- elles gîtérîssent tue tîî;îlaîlies
nes urintltires: il y ta 12 tmocis, le mtail ariut-., îon.ý- 11-iial-15 . l YIL12 IK, I Ilit aitait li-l'Es-tlnac, d t foie des inteslite', des rognn
teint les proporti onaIsa t dt. lit vessie, les imIiIIniidie nervtîses. l tuai de
qu les ci-.1erlits avaient dit ineurable, vi ci on tête, lit cotiatio, le fièvre bu lieue, les hé-
ige, 73 ns. J'avais uin les gntérisons ; touttaes rtes et tois les déraigeten tertes.
-pérées ai vos remèdes, et il y a quelques Elles effectett itfailliblemnnt une gurison
mois, js lis une niie dans le .&turde'y EliOseitve
ning J'tsi de 'l'hiadlphi d'nu guérisonî opóé .. SUN"L 21UREMENT VEGE1ALES
rée par une persontne qui avile sutfert uitsi uc taontiei tati t pas du iee le ii
lotgtelps que rmoli mti. J ie proini ou il iI tuiilili5.
vos reamédes et eil Is tasage. E la trois joursj'ai ts î LUIES Dl. RAD-
éprouvé du mieux et je m1e setns aussi bien qte IVA' délivreront le aystète <l loti lus désor-
limais je n'ai été. <lac lieitattdi tuvais état des onga gs

î.. W. JA MES, digestifs tels que Lconstipîîtion, ltcidité de
L'ineiu2nati, ClaiP, l'estomac, ler ar:i:sées, le dégofit de la nori,

ture, le vertige, la difficulté de la respiration
les suffocations, les douleurs dans le côté, dana
la poitrine, etc., etc.

Prix, 25 cents la boite.
S'adresser par lettre affranchie à

RADWAY & Cis.
430 Rue St. Paul, Montréal.

St. Hyacinthe, 1 aout 1871.

Prenez garde aux Contrefaconis.
Denmandez pourla R cupés ates"e
Rapide uladtvay et ns'enu pres
pas d'autre.

En vente chez tous les Pharmacierg

Guérison de la Bronchite.
Smithfidd.

.1. C. CHAMBERLAIN, écuyer.-Le présent
est pour certifier qu'il y a environ trois ans, ju
Ins affecté d'ure bronchite, qui dura environ 18
mois. Je souiffrais tellement par le dfaut de
eapiratien qu'il ôtait très-diflicile pour moi de
p .rler, et pendant la nuit je m levais souvent
atr mon lit pour m'empêcher d'étouffer. J'eus
recours à t.rois des médecins les plus éminents
dans le comté de Northumnberland pendant
environ une année sans ien recevoir aucun
av:atage. Effectivementje continuais à empi-
rer. Enfin on me conseilla de fîtire usage du

Sracd Rede Shoshîonecs. J'en achetai une
bouteille et je la pris et quand je leus à peu
prés fini je commençai à ressentir un peu de
muionx. Je contiatîi l an faire ustnge jusqu'à
eu qui j'en eus pris trois bouteilles, quand IL
mit satisfaction, ie trouvai que j'étais aussi bien
que Jo l'avais étéó avant ma maladie, et j'ai úon-
sa vô ce bicn-étre depuis.

JOHN StLVER.
Asserrcenté <levant moi, à Smitlfield, ce 6e

lotir d'avril 1870.
J. M. WELINLGTON, J. P.

GUERISON E''ONNANTE DE LA MALADIE
DES POUMONS.

. Brooklyn, 5 avril 1870.
J. C. CITAMDERILAIN, écuyr,--Monsicur

-Je certifie que ma femme était ut s-mala4e de
taladie des poumons. Le médecin l'avait

tîbamalonnée. Il avait déclaré qu'ily avait des
tubercules sur les poumons et qe la médecine
n'a pouvai4 rien faire. En dernier ressort
j'nchetai une bouteille du Gnnd Remède Sho-
stances. Au bout de deux jours, les syrnpt<
mes. changèrent ait mieux. Élle continua·à
s'améliorer ri rapidement qu'a près la pîreniéro
bouteille, elle pouvait .'asseoir. En continuant
le remède elle se rétablit parfaitement.

Vous pouvez publier ces faits pour l'avanta-
ge de ceux qui seraient af«ectés de la même

T. O. BROWN,
Ministre Episcoptalien Méthodiste.

Anrr.-St. Hyacinthe, Dr. E. St. Jacques.
'te Marie de Monnoir, C. F. Beaichemint.
.pton, J. Mallette. Acton-Vale, J. Morrier.
Rioxton-Falls, Marshall et itckson. Milton
1hos. Haiekets. Claniblj, Join Iackett. Io-

ten-Pond, R. A. Kimpto;.
rcoût 1871,
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iu e Grand Reiaêde Shoihonees et Pilule
d l'éminent Hornme-illdecin Indien, le Dec-

lir Lewis Josephus, de la grande Tribu des
Sholthonees,Colombie Anglaise, acconplit les
g*ierisons les plus merveilleuses et les plus
i 'nnantes que l'on ait jamais mentionné dans
le monde. Jamais dans les annales de l'His-
toire Médical ··Canadienne un tel suc ês n'a
miarqujusqu'ici l'introduction d'aucune i éde-

cinu.

b t MPLEIENT parce que les nombreux ingr.
dients médecinaux précieux (tels que les ex-
traits de l'écorce le cerisier s-uvage, Podophyi-
ln, Juniper, Quassia, Suartweed, Din lelion,njyoscyamus, Nux Vonica, extrait composé de
Jolocynthe, Jalap, Socotrine, Aloes, Cap.i.:un,
te., etc.,) qui entre da la composition de la

médecine ce " --. telleinvnt et si har-

falit lko reniód tpig 'C". uf. e
e u'agi sur r " ;

d u ;'tr ètat et quelqu.éo'rt e
ten c r Êm r ttdindra le nail, et -ons

-e maure pronpte avec
lagu Ilc vous.serez rappelés ù une santé par.
taiïa vt à mne pleine vigueur.

.Cette médecine est agiéable et on peut la
pilenidree:n toute scretê, aveu la certitude qu'elle
opaérera une guérison permanente dans toutes
des nladies (le la gorge, des poumons, du foie
desroj ons, des urganes digestifs,etc., etc.,
n'insi queles scrofîrles, les diverses maladies de
li penu, les humelitrs et toutes les ma la:lies
hovenant de l'impureté du sang excepté la
tî imlèMu phas.e de la consomuptien. On pour-
.- obtenir en se procurant le traité ou l'alman i
iii is circulaires citez tous les drognistesi rus-
pectables iu Canada, toutes les informations
désirées, avec des directions complètes sur li
manière de faire usnge du Remède. et des Pil u
les Slio6lîonees; ce livre qt l'on peut obtenir
.;iatis, contieunt aus.si des;témîoignages et des
curtificats du guérisons.
J riz du Reéade en grande bouteille d'une pinte

1.00 piastre. P'ilules, 2ù cents la boite.

AGEsr.-St. Hyacinthe; Dr. E. St. Jacques
ite. Marie de Mounoir, C. F. Beauchemn.
tiptn, J. M•Illette. Acton-Vale, J. Morrier.
R.oxtn-Fasll, Maraliail et Jackson. Milton
'rths. &.ckett. Chuambly,.Joln Huackett. Rox-
ton-Poùd,R. A. Kiîapton.

24 août 1871.

PJURLE RHUMATISME ET LA GOUTTE,
Lu -Retnide du Dr. BIRNLA UM pour le

Rhumatisme et la Goutte, eqt colin partouten
-Eirope-comne étant le plus 'tilcace de tous
les remèdes pour ln guérison immtdiate ettIf. etive, du ihuinatismne, da la goutte, de la
goutte volante, de l'iniflexibilité d s i:nbhres
.011 des jointures (l l'entorse et rie l'engourdis.
sement, névialgie.

Un seul essai est sufisant pour en prouver
lt'ficcité. Faites-eu usage dans un des cas
im ,ntIonnée et vous trouverez que c'est un
bienfait réel. CHARLES MARTIN,

30 carré Victoria
S4l gent pour lit Canada et les Etats-Unis.

Fi

,Certilçats.
Après avoir soulilert enornément pendant

un mois a'un llhumnatisme obstiné qui m'avait
iorcé de rester aiu lit pendaut presque toute
une semaine suita pouvoir me tourner, malgré
tous les efforts d'un des premiers médecins de
cette villi, un ari m'a donné une bouteille du
t R. mède du Dr. Birnlinim contre le Rhuma-
tisme it la Goutte. Ayant appliqué ce remé-
de. selement leux foi-, j'éprouvai le suite un
tel soulagt ment qu'il m'a été possible du me
lever immédiatement, et au bout de trois jours,
je me trouvais entièrement guéri.

P. BOUI{DEAU,
de la maison Bourdeau & Barbeau

Montréal, 7 oct, 1871.

Montrónl, 2 oct 1871.
Ma sour ayant eu une attaque sérieuse de

Rhumatisme, je me procura pour elle là re-
mÈde du Dr. Birubaum contre le rhumatisme
et la goutte, qu'un ami m'avait r commandé.
Il faut avouer que je ne peux pas psier trop
hautement de l'effet merveilleux de ce remède
parceque ladouleur cessa a-rés l'avoir en ployé
seulement deux fois, et l-enflure disr ut en
peu de jours. W..Mch f, --
Professeur i l'Eco:e Commerciale C olique.

CHARLES MAI N,
Seul Propriétaire. 30 Place Victoria. antréal.

A vendre clieztoas les Pharmaci'
1 fév 72-12 m-t 1 j.

e4

F

None Geunine unîss sîgewl I. Bjurrs.
Ce célèbre remède n assèche pas seulemen.

la toux en en laissent exister la cause, comme
tout la plupart des autres.préparations, mais
il relâche et nettoie les prununs et diminue
l'irritation, détruisant par là li cause de la na-
ladie. SETH.W. FOWLE & FILS, propri.
faire, Bosten. En vnte chez tous ei.s pharma-
ciens et marchands de médecines

fron in the Blood!
à ,>

Hu s

cut cxî,c!a tiLetise iiy supplylîîgr the blutil w luj
NATunPe'sOWNVITAî.IZING AGENT-RlON.

Catm.-Re sure ou aet Peruivian Splruip.
P'aiplilets free. J. P. DINS3ORE ProriLtor,

Nn. 3G Dey St.. New York.
Soll by Druggsts generally.

AVERTISSEMENT.- Le Sirop véritable
porte son nom--"Peruvian Syrup" [non pas
« Perruvian Bark")....souillé dans la bouteille
On envoie gratis a ipamphlet de 32 pages. J
P. DINSMORE, p- ipriôtair, 38, Dey Stree
New-York.

En vente outes los pharmacies.
eraýi lå 12V-

SYROP l'HYOPO. 'PRITE
CompOqE DE

FELLO.WS'
Le pouvoir d'arrôter la malaiie que possède

cette médecine est honorsblenentreconnue ai
la fac.ultâ médicale partat ou il a été intrÔWtiit
et l'augmentation rapide du débit qui s'en "ait
est la neilleure garantie de l'estime dontil jouit
dans le public.

Ce sirop guérit la Consomption Pulmonaire
premier et second dégrés ; soulagu et prolon
gera la vie au troisième il gue -ta l'asthme,
les bronchitss,.Laryngites, rhumes et la toux ;%
il guérira toutes maladies provenant du besoin
d'Action Musculaire et de Force nerveuse tel quo
mouvement du foie et des reins Dyspepsie,
faiblesse et inaction du coeur, Paralysie locale
et générale, Aphonia ou perte de la voix. Il gué
rira la Leuchore, Cholorosoe, Anemie et purifie le
sang.

.Prix, $1.5n; 0- -- r*0

AMES I. FELLOIWS, Chimiste
St. John, N.3.

er avril, 1871.

* I f

Eiiployong Mn meilleure
Posr guerir le Rhu naatlismse

Né,vralgie. Cboliqse, Cramtkpe
iMsaix de Gorge, EIèvres et Dota-
leurs.mlaux de Dents, Eutrache,
Mieux de'êt.- Douleurs daun le
Coté et le Dios, Rhîumes. Bron.
lIte- , Astlme. Dyspeple. Dim-

selsterle, Diarrh ee, uellamanat.-
on ,Er("si pelles', Brut umres, Edhan.-
durs>%, Engelures, Cùrpo siatadie
deNs Nerufa etc.. etc.

Il n'a encore jamais été offert au pu
blic do préparation égal au STANTON
PAINI RELIEF qui est composé exclu-
sivement de substances végétales et
contient aucuns minéraux ou autres
poisons, il peut être pris en tous temps
avec la plus grande securité et avec la
certitude de réussir. Les cartificats
les plus appréciables sont obtenus de
ceux qui s'en servent.

Les personnes souffrantes sont gué-.
ries journellement sans aucune charge,
dans mon bureau, donnant ainsi un.
preuve palpable de l'efficacité de mes
médecines.

Je prépare aussi de la Salsoparoillo
et des Pilules qui ne le cèdent on rien
dans leur mérite particuliers à mon
PAIN RELIEF.

A vendre par le Dr. E. St. Jacques, à
St. Hyacinthe, et N.11. .Dubôrd, Jr., à
Acton Vale, on gros aux prix du manu.
factureur, et .on détail par let; druggis-
tes et les marchands.

T. A B E R N J E R.
AVOCAT.

iiuaueàU:-Batisses du COURRIER.

Suivr les Cours Civiles et Criminelles,
24 fóyr er'[,


